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.eocafion x Uufage-du caffé, & dexaminer
Lon en doit lu premilre expérience # la wigi-

lance du Supérieuwr dun Monafidre d Avabie,
gui voulant tiver fes Moines die fommeil qui
des tenoit affoupis durant la nuit aux Offices dis
Chanr, lenr en fit boire Uinfufion, fur la vela-
gion des effets que ce fruit canfoit aux boucs
qui en wvoien: mangé : ow S'il faur en wrtri-
buer ln diconverte 4 la piété d'un Moufti, qui
ponr faive de plus longues pricres ¢ pouffer les
weilles plus loin que les Dervis les plis devorss
# paffé pour Sen éxve fervi le premiers

Le wertnenx Monrant , Drame en trois Adfes
& en Profe.
A Datis, chez Bailly. 1770,

Mr. Young dans les Nuiis, dont nous avons
parlé, dit, que le tableau touchant de Thomme
yertueux dans les bras de la mote n’a jamais été
tracé, & que ce feroit aux* Anges a prendre le
crayon. Il en donne Pefquifle Ia plus vive & la
plus touchante. Cleft daprés les grandes idées
de cet Autcur fublime, qu'un Dramaritte a ima-
giné le wertsens Monrant. On fent aflez quels
Ies difficultés font atrachées 3 un fujet de cette
nature 5 i I'Auteur n’a pi les vainere toutes , il
a {cu renfermer dans fon Ouvrage tant dexcel-
Ientes legons & tant de grands fentimens ,qu’i}
a fait ¢n quelque forte difparoitre les irrégula-
vités qu'on eut pi obferver dans la formation
& la marche de'ce Drame tcuchant,



